
Soignez votre français !
Antidote, c’est le compagnon de rédaction idéal qui s’ajoute directement à vos logiciels préférés.  
Que vous écriviez une dissertation ou un courriel, cliquez sur un bouton, et voyez s’ouvrir un des ouvrages de  
référence parmi les plus riches et les plus utiles jamais produits : un correcteur avancé avec filtres intelligents,  
de nombreux dictionnaires riches et complets ainsi que des guides linguistiques clairs et détaillés.
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Les explications d’Antidote

près de : prép. Un peu moins de. À ne pas confondre avec l’adjectif prêt (« qui peut faire quelque 
chose ») ni avec le nom masculin prêt (« action de prêter »).

vingt : dét. numéral. Deux fois dix. Vingt ne prend un s que lorsqu’il est multiplié (ex. : quatre-vingts).

pied : n. m. À pied : en marchant. Pied est singulier dans cet adverbe complexe.

sembler : v. Avoir l’air. L’infinitif est requis ici, puisqu’on pourrait remplacer sembler par vendre, 
mais pas par vendu.

Où qu’ : conjonction de subordination. Peu importe l’endroit où. À ne pas confondre avec la conjonction 
de coordination ou (ex. : je serai pilote ou médecin).

pairs : n. m. au plur. Personne semblable. À ne pas confondre avec le nom féminin paire (« ensemble 
de deux ») ni avec le nom masculin père (« parent de genre masculin »).

avèrent :  v. avérer, 3e pers. plur., au présent de l’indicatif. S’avérer : se révéler. Quand un sujet contient 
des éléments coordonnés avec et (comme ici : l’entraide et la collaboration entre les peuples), le verbe 
se conjugue au pluriel.

coopération : n. f. Action de coopérer, c’est-à-dire de travailler ensemble dans un but commun.  
Ce mot s’écrit sans insérer de trait d’union après le préfixe co-.

ressusciter : v. Au figuré, faire revivre.

laisseront : v. laisser, 3e plur., au futur simple (sujet : ils). Laisser tomber : abandonner (quelqu’un).

La Dictée
P.G.L. 

Dans certaines régions du monde, des élèves parcourent près de vingt kilomètres 
à cheval, à pied ou en pirogue pour se rendre à l’école. Cela peut nous sembler 
inconcevable. Mais notre étonnement fait rapidement place à l’admiration.  
Les obstacles parfois redoutables ne stoppent pas des cheminements stimulés par 
l’ardente aspiration de chaque jeune à poursuivre sa scolarité. Où qu’ils habitent, 
les garçons et les filles souhaitent progresser de concert avec leurs pairs afin de 
construire leur avenir. 

Lorsque des bouleversements climatiques ou des conflits armés surviennent, 
l’entraide et la collaboration entre les peuples s’avèrent essentielles.  
Cette coopération permet de recréer un contexte propice à l’accès à l’éducation. 
Il faut ressusciter l’espoir et retrouver des physionomies empreintes de confiance, 
éclairées par la perspective de projets exaltants. Par leurs actions solidaires,  
les organismes internationaux effacent le spectre de l’abandon en favorisant  
l’inclusion et l’équité. Chaque enfant doit pouvoir se dire : « Demain nous appartient, 
car ils ne nous laisseront pas tomber ! »
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